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Cycle de rencontres 

« Idées reçues et tabous du développement » 

L’aide au développement, souvent méconnue par les publics non avertis, fait partie des sujets qui génèrent 

beaucoup d’idées reçues. Aussi, l'association Odissée (Organisation du Dialogue et de l’Intelligence 
Sociale dans la Société Et l’Entreprise) a décidé d'organiser, avec le soutien de l'Agence Française de 
Développement, un cycle de forums-débat sur les Idées reçues et tabous du développement.  

Ces débats, ouverts aux dirigeants et leaders d'opinion de toutes sphères, visent à mutualiser dans un 

cadre serein et constructif les informations, points de vue, analyses et propositions sur ces sujets 

sensibles. L’objectif est de montrer la complexité du sujet et dépasser les partis pris simplistes. La 
troisième rencontre de ce cycle, le 29 septembre, a permis de débattre en présence d’une centaine de 
grands acteurs et observateurs. Xavier Ricard, directeur des partenariats internationaux au CCFD –Terre 
solidaire, a introduit les débats en tant que grand témoin. 

 

SYNTHESE DU FORUM-DEBAT DU 29 SEPTEMBRE 2010 : 

« Croissance et inégalités : le couple infernal ? » 

 

Le paradigme de croissance actuel n’est plus synonyme de développement de l’emploi et de progrès pour tous. 
Loin de permettre l’uniformisation des modes de vie entre pays du Nord et pays du Sud, il s’est accompagné d’une 
augmentation des inégalités entre pays développés et pays en voie de développement, et même d’un 
accroissement des écarts de revenus au sein des pays développés. Plusieurs éléments de réponse peuvent être 

proposés pour permettre une croissance partagée.  

 
 Faire appel aux systèmes de régulation et de redistribution 

La réduction des inégalités passe par la redistribution économique et financière au sein des différents pays 
ainsi qu’entre pays développés et pays en voie de développement. Cette redistribution doit s’appuyer sur des 
mécanismes de régulation nationaux, régionaux et internationaux. Il faudrait renforcer les capacités des 
instances internationales autres que les institutions financières en leur donnant plus de pouvoir sur les Etats. 
 

 Créer de nouveaux mécanismes de gouvernance intégrant la société civile 
De nouveaux mécanismes de réflexion et de décision doivent être créés aux niveaux des instances locales, 
nationales et internationales, où la place des acteurs de la société civile doit être repensée. Il est important que 
ces structures puissent associer chacun dans un processus de réflexion collective en ne limitant pas la 
participation au seul vote, afin de faire faire triompher le bon sens dans la décision et permettre des actions de 
développement adaptées et légitimes. 

 

 Développer les personnes et la conscience collective 
Pour que la croissance puisse être réductrice d’inégalités, il est nécessaire de mettre en place des 
mécanismes de solidarité, ce qui suppose le développement d’une conscience du collectif. Pour cela, 
l’éducation des personnes et le développement d’une activité citoyenne locale permettent de renforcer les 
corps intermédiaires, l’implication de la société civile et la solidarité locale et mondiale. Sans une prise de 
conscience citoyenne et une demande de la part de la société civile, les responsables politiques sont 
impuissants dans l’impulsion d’un changement. 
 

 Construire des valeurs communes  
- Qu’est-ce que la croissance ? Il est impératif de changer les indicateurs de mesure de la croissance pour 

intégrer les impacts sociaux et environnementaux. 
- Qu’est-ce que l’égalité ? Il faut définir les normes universelles et contextuelles nécessaires à l’égalité. 
- Qu’est-ce que la démocratie ? La construction d’une dialectique entre les territoires et le global impose 

une réflexion sur le fonctionnement démocratique afin de permettre la transversalité entre les échelles de 
pouvoir. 

 

EN RESUME : Il n’y a pas de solution unique pour permettre un développement associant croissance et réduction 

des inégalités. Il est nécessaire d’articuler plusieurs types d’interventions, et d’assumer toutes les réponses en 
parallèle, en ayant une approche globale qui ne se limite pas à une succession d’actions isolées. 
 

> Cliquer ici pour lire le compte-rendu intégral 

 

 Prochaine rencontre le 30 Novembre 2010 : « Croissance démographique, migrations et aide au 
développement : le nouveau défi des relations Nord/Sud ? » 

https://www.odissee.info/ressources/documents/20101025_CR_Forum_Croissance_et_inegalites_29.09.10.pdf

